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Congrès et journées patoises d'Aoste

Les patoisants de la Vallée d'Aoste ont
organisé, les 21 et 22 octobre, le « Premier
Congrès des Patoisants franco-provençaux

», suivi de la « Deuxième journée des

Patoisants valdôtains » (après celle de
1957, voir Conteur du 15 juillet 1957.)

L'intérêt exceptionnel du congrès, présidé

par M. Ernest Schulé, et où prirent la
parole M. Joseph Gaspoz, pour la Suisse

romande, des savants de Savoie, des Valdôtains,

des délégués des régions « amies »

de Provence, de Wallonnie, du Piémont,
des Vallées vaudoises du Piémont ; le beau

sermon, à Sarre, en patois, le grand
banquet à Chézallet, la merveilleuse fête des

Valdôtains, ensuite, où des poètes de grand
talent, des chœurs ravissants, furent
applaudis, ainsi que l'étonnant théâtre
patois Lo Charaban, tout cela fit de ces deux
journées un enchantement. Et il faut ajouter

l'exquise gentillesse des autorités et
des patoisants de la belle vallée d'Aoste,
leur hospitalité plus que généreuse, les
nombreux et beaux volumes offerts aux
congressistes « étrangers » — je mets ce

mot entre guillemets, car nous ne nous
sentions pas étrangers, mais frères

La reconnaissance des patoisants suisses
romands est grande envers leurs amis
d'Aoste, et il faudrait tout un numéro du
Conteur pour l'exprimer

Nous donnons, ci-dessous, les résolutions
du congrès, très importantes pour le
mouvement patoisant. C'était la première fois
que tous les patoisants franco-provençaux
pouvaient s'entretenir, parler de leur idéal,
épaulés qu'ils étaient par les représentants
de plusieurs parlers minoritaires des
domaines français et italien.

Deux grandes journées pour notre cause,
plus que jamais digne d'être défendue

E. W.

RÉSOLUTIONS DU CONGRES

Les participants du Ier Congrès des Patoisants

franco-provençaux, réunis à Aoste le
21 octobre 1961,

- convaincus que le régionalisme est nécessaire,

plus que jamais, dans le monde
d'aujourd'hui,

- affirment que le patois n'est pas le
langage pauvre et grossier pour lequel on le
prend trop souvent,

- affirment que le patois doit et peut garder
sa place, comme langue parlée, à côté des
langues officielles,

- affirment qu'il importe de remettre le
patois à l'honneur.

*
* *

A cet effet, ils préconisent les moyens
suivants :

1. Le théâtre et le chant patois, qui sont les

moyens de propagande les plus directs en
faveur du patois, et dont le répertoire doit
s'enrichir et se renouveler.

2. La création d'oeuvres patoises de valeur
en prose et en vers.

3. Les concours littéraires et les concours de
chansons.

4. La publication régulière de textes patois
dans les journaux, revues et almanachs,
l'édition de livres et de disques.

5. L'appui de la radio (émissions régulières,
conservation des enregistrements de patois
dans des « archives sonores »).

6. Les groupements de patoisants ou «
amicales ».

7. L'utilisation du patois à l'école, dans la
mesure du possible, pour l'enseignement
de la langue officielle.

8. Les contacts avec les groupements qui
poursuivent un même but de caractère
régionaliste.

9. L'appui des autorités pour toute manifestation

de caractère régional.
•

+ *

Les congressistes provençaux et piémontais
appuient chaleureusement les actions et
moyens définis ci-dessus pour les patois
franco-provençaux.
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